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COMMUNICATIONS

L’Antagonisme parieto-occipital chez le Chrysothrix

SCIURES, L.

Par J. Anthony.

Le cerveau du Chrysothrix sciurea L., possède d’une manière cons-

tante, dans la région pariéto-occipitale, des particularités morpholo-

giques pouvant donner lieu à une interprétation intéressante.

Sur les exemplaires de nos collections (6 hémisphères) j’ai

observé que la face externe de l’hémisphère cérébral à ce niveau

présente d’avant en arrière :

Fig. 1. •— Cerveau de Chrysothrix sciurea (Coll. Anat. Comp. Mus., n° 1914-344).

I. Face externe de l’hémisphère droit.

II. Face interne de l’hémisphère droit.

III. Coupe vertico-transversale de l’hémisphère, pratiquée au niveau A.

c, collatéral — i, intrapariétal — i. p. o., incisure pariéto-occipitale — p, subpariétal
•— r, retrocalcarine — s, scissure de Sylvius — t, temporal supérieur.
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— une scissure de Sylvius très légèrement concave en avant, se con-

tinuant, superficiellement, par un sillon intrapariétal oblique en haut

et en arrière
;
celui-ci atteint le bord supérieur de l’hémisphère en

venant se confondre en apparence avec l’incisure pariéto-occipitale.

— en arrière de la scissure de Sylvius et parallèlement à elle,

un sillon temporal supérieur dont l’extrémité postérieure se recourbe

légèrement en avant.

Fig. 2.

A. Région postérieure de la face interne de l’hémisphère droit d’un cerveau de fœtus,

matis de Macacus rhésus^ et de Macacus cynomolgus ^ (Coll. Anat. Comp. Mus.,

n° 1901-420).

B. Face interne de l’hémisphère droit d’un cerveau de Cehus sp. ? (Coll. Anat. Comp.

Mus., nO 1900-402) G. N X 3.

D’après R. Anthony, Rei’ue Anthropologique, 1917.

Pour montrer deux stades de l’évolution de la fosse striée FH, fissure del’hippocampe

— F, gyrus fornicatus —' l. a. a. s. (c.) calcarine (limitons anterior areae striatae

— i. m. (r. d.) retrocalcarine (intrastriatus mesialis) — p. o., incisure pariéto-occi-

pitale.

F. H., fissure de l’hippocampe — F. S., fosse striée.

Le lobe occipital, non encore délimité à ce stade, est à peu près

lisse.

Il s’agit donc là d’un aspect très primitif de la région pariéto-

occipitale externe, en rapport, d’ailleurs, avec la faible taille du'^

Chrysothrix.

On observe au contraire sur la face interne im degré d’évolution

assez avancé : l’incisure pariéto-occipitale, accompagnée d’un sillon

subpariétal bien net, se dirige obliquement en bas et en arrière vers

la scissure retrocalcarine
;
cette dernière, bifurquée à son extrémité

postérieure, est fortement concave en haut et très profonde. Cet
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aspect, du reste, coïncide avec l’existence d’une fonction visuelle

très développée chez le Chrysothrix, ainsi que l’attestent les dimen-

sions remarquables des globes oculaires et des orbites.

De cette observation peuvent être dégagées quelques données

intéressantes concernant les rapports des lobes cérébraux. La notion

d’antagonisme de développement des lobes pariétal et occipital, due

aux recherches de D. J. Cunningham et qui a permis à de nombreux

auteurs, notamment G. Elliot-Smith, C. U. Ariens Kappers,

R. Anthony et A. S. de Santa Maria, de préciser les rapports de

ces deux lobes, traduit, à chaque stade, l’équilibre résultant de la

poussée occipitale vers l’avant, s’opposant à l’expansion postérieure

du lobe pariétal.

Le cas du Chrysothrix, unique dans la série des Singes d’Amérique,

met en évidence la possibilité d’envisager dans ce phénomène deux

aspects distincts. En effet, sur la face externe de l’hémisphère, l’an-

tagonisme pariéto-occipital est nul, en l’absence de sulcus lunatus.

Il est au contraire bien marqué sur la face interne, ainsi que l’indique

en particulier la disposition de la scissure retrocalcarine et peut

donc, dans le cas présent, être étudié isolément. Une coupe vertico

transversale du lobe occipital pratiquée au niveau A (cf. fig. 1)

montre ainsi nettement le résultat de l’expansion pariétale interne

sur la forme de la scissure retrocalcarine
;
sur une telle coupe, celle-

ci se présente très oblique en bas et en dedans
;
alors que chez les

fœtus de Platyrrhiniens et de Catarrhiniens, après rapprochement

des lèvres de la fosse striée, elle serait horizontale (cf. fig. 2).

Les recherches que je poursuis actuellement semblent indiquer

qu’à la lumière des faits observés chez le Chrysothrix il devient pos-

sible de procéder de la même façon dans l’ensemble de la série des

Singes d’Amérique, d’étudier séparément un antagonisme interne

et un antagonisme externe et de préciser, par l’étude morphologique

de la scissure retrocalcarine, le niveau, dans l’intérieur de l’hémis-

phère, où viennent s’affronter ces deux processus.

Laboratoire d’Anatomie Comparée du Muséum,
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